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La fivre jaune est finie
Jacksonville, Flo.; le nombre
total des cas a t de 4705 et ce.
l des dcs de 412.

Ipape a refus de bnir des
mdailles que des prtres irlan-
dais lui envoyaient dans ce but,
on disant que les Irlandais
taleot trop dsobissants et
qulis prfraient l'vangile de
Dillon et d'O'Brien celle de
Jsus-Christ.

Anthony Martini, le clerc d'en-
registrement qui avait donn de
faux certificats et port des
noms fictifs sur les registres de
la paroisse d'Orlans, trouv
coupable, a t condamn cinq
ans de travaux forcs. C'est un
bon elemple pour les politi-
ciens.

La plus grande profondeur
connue de l'ocan est .mi-che-
min entre l'le de Tristan d'Au-
cuabua et l'embouchure de la

.Rio de La Plata. Le fond ici
est une profondeur d(le 49,-
236 pieds, ou 8 3(4 milles. Au
Sud des les Bermudes la pro-
folideur de l'ocan atteint 6J
milles.

Les un es de Haiti tiennent
bon ce qu'ils tiennent et refu-
sent de lcher le na I I i-
cain qu'ils ont saisi; ne pouvant
leur faire entendre raison, l'ad-
ministration de Washington
s'est dcide envoyer Port-
au-P#ice gue escadre pour re-
prendre de force le navire.

Le r6pnblicains, pour s'assu-
rer le pouvoir, ont conu, outre
leplab d'admettre dans l'Union
plurie.rs territoires comme
tats celui de diviser en deux
plusieurs tats, et cette dernire
ide asi bien-pris que l'on parle
ajoutd'bui srieusement de di-
viser Ptat de New York.

La statue colossAle de William
Penn, qui surmofTera la haute
tour du noqvel hotel de ville 4
Philadelpble, sera fa. .figure en
brouoze la plus grande qui ait
encore 66 coule, tant de 37
pieds de h-utetr. Le modle
.s&heva, mai il n'y a pas de
fomte anx Etata-tTnis pour le

Le retour complet de 1lec-
ti&* {eidentielle dal tous les
4tf-Uamonte que le vote po-
plae tini divis: Har-
rls>, es-T,15; Oleveland, 5,-
536A05 Fimk, 249,053; Streeter,
141,4, autres candidats, 6770.
Donc, de ce total de 11,369,761
votes Olyeland a obtenu 99,335
de ,piagg liarrison.

, Lafayette, Cpa-
du 8 dcembre:

- Lafayette, l'PAge
de 88 , M.Louis Dubernard.
Il laueqatre enfants: le BRv.

Dubetd, car de Donaldson-
ville . Jules Dubernard, de
Ponteaumx, Mme. Paul Oastel
et ^ Dubernard. La
epno t et les prtres des
nvr lsu ont tait ie gran-

& T on logae tenue
u(ardl BMSauper une question

S ! dane laquelle
m r d lroit d par-

to mille femmes ont
Mfli tps d'okag pour

leur bulletin dans
1' ut puritain s'y

r. son leD con-
aes et avec le

f ro%@ fminin Il a
une victoire sur te

Slisons, daos de Dem-
agipparolase

1* BRichland,
a-formieor in-

re f ou lait,
4 do coton ,

B:~ ~ ~~o II^^ 1"*80'^M*lt 4 ealB, ttel18tts de poro,

^Bml^^MEs^e1

ffie

La Majorite Prpqidentielle.

.11 se confirme qu'aux rcente:
lections prsidentielles M. Ole.
veland a obtenu la majorit def
votes populaires, tandis que M.
Harrison est lu prsident pai
le vote*au second degr. Voici,
en effet, les chiffres du vote au
premier degr, dfinitivement
complt par les relevs du Co-
lorado:

Pour Oleveland.... 5,534,453
Pour Harrison......5,436,627
La majorit en faveur du can-

didat dmocratique est donM4m
97,826 suffrages.

M. Cleveland n'avait t l
en 1884 que par une majQat
de 23,005 voix. 's

L'Entreprise, NatchtiMes,
paroisse Natchitoches, du 8 d-
cembre: _

Voici uu exemple qui mirite,
d'tre cit, de ce que peut rag.
porter, sur un sol comme le n-
tre, la culture intensive. M.
W.- W. Harrington a plant un
carr de cannes sucre, environ,
1920 yardes, soit les trois lui-
times d'un acre. Sa rcolte a
t de 105 gallons de sirop, et
il s'est rserv 2000 cannes pour
la semence de l'an prochain.
Le sirop vaut 60 cents, ce qui
lui fait une revenu de $63. A
ce taux, l'acre lui aurait rappor-
t $170.

Il y a cependant, des fermiers
qui s'obstinent faire du coton,
produit qui donne peine un
bnfice apprciable, pour ngli-
ger d'autres cultures qui sont
plus rmunratrices et donne-
raient le confort leur famille.
Tant que nous ne diversifierons
pas notre culture, nous vivrons
dans la gne. Suivons l'exem-
ple de M. Harrington, si nous
voulons prosprer.

La Review, Morgan Oity, pa-
roisse Ste-Marie, du 8 dcem-
bre:

La fabrication des bardeaux
de cypre tait, tous les jours,
des progrs en Louisiane, et le
evenu que l'Etat en tire aug-

mente chaque anne. Nous
sommes la veille de voir les
propritaires des scieries de Pla-
quemines, paroisse Iberville,
enlever le prix pour la plus
abondante production du monde
entier. Jusqu'ici, la palme ap-
partenait Muskegon et Ma-
nestee, Michigan, mais, peu 
peu, l'industrie y baisse, tandis
qu'elle augmente sans cesse 
Plaquemine, o l'on ne fera pas
moins de 400,000,000 de mer-
rains, cette anne. L'an der-
nier, Muskegon accusait une
production de 520,000,000 et
Mkgestee, de 430,000,000. La
saison prochaine, Plaquemine
prendra la tte.

Le Moniteur de Bornome et lOs-
servatoire Bomano confirment
une grosse nouvelle, donne, 
Paris,, par l'Observateur fran-
ais :

Si la situation ne se modifle
pas, le pape ne peut pas rester
Bornome et le Saint-Pre est d-
cid partir, l'heure o le be-
soin s'imposera. La question
du dpart est l'ordre du jour
depuis longtemps au Vatican.
Les derniers vnements l'ont
mrie.

Plusieurs combinaisons ont
t proposes au Pape: Malte,
Monacco, le Tryol, la Belgique,
l'Espagne; le Pape a tout prvu
et tout est prt pour le moment
o la ncessit fArcera le Pon-
tife de fuir la ville ternelle. *

Be Vatican a reu une d-
pche du gouvernement alle-
mand sur l'abolition d l'Oescla-
vage.

Oe document fait le plus vit
loge do cardinal Lavigerie et
dit que ?Allemagne est toute
prte s'associer la croiamde
entreprise par 1mlnent arche-
vque de Oarthage.

La Vatican met profit le 6-
jyodr do cardinal Lavigerle 
Bome pour agocier, ave le
Cabinet de Oonstantinople, les
bases d'une entente "a vue
d'ane action om on polur l'a-

;olition de l'esolavage.

Un abond nperastiUleux, qui
a trouv4 en# araige dans les
plis d'unegasette, vendrait aa-
voir ei la chose doit tre consi-
dre coume d'un mauvais pr-
age. Eln de cela. L'araigne
parcourait .iwplement les co-
koones du journal pour s'aSsurer
qel marchand u'annooe pas
bed mareafndis, afin qu'elle
put fler sa toile travets
O porte saus craint d'tre d

|^fs*** ".'-:

*4 -WIs4 00&48i du

teal.

Elle fut trs belle, Eve,
-Je n'en disconviens pas-
Au paradis du rve,
Avec tous ses appas.

En la voyant si belle, *
f

Seule prs du pommier, -e
J'aurais t rebelle "
A Dieu, tout le premi'

Et vous, mons' ptre,
Qui me faite
D'en bien autre,
Dites, ''S fous fait?JoK T re.

Ht JO rtroi.
espre,

S M a endroit.
S eqaoaoa ubmie.

W V WoAON uW

o 9O W1I01,
e^4 ' ( a pomme,

* 1 pouo e point voir,

S-monsi$ l'Aptre,
Sr+4tant tous de Adams,

Nous l'avons, comme l'autre,\ Mange belles dents.
L'arbre d'Adam et d'Eve
N'a-t-il pas, sept mille ans,

Palpitant sousa sve,
%'euri tous lesprintemps ?

Bpi plus, tant que la pomme
Auommier rougira,
L'h me, s'il est un homme,
Au p mn ier grimpera.

C'est bon, c'est bon, les pommes,
Les pommes vingt ans!
Et tous tant que nous sommes,
Sur terre, ayant des dents,

Nous les aimons. Qu'y faire ?
Chasse-t-on l'appetit?
Et quiconque diffre
De gott, en a menti...

Sans doute Eve tait belle.
-Et point n'y contredis-
Belle toe damner. Elle
Etait le pladis.

Sa chevelure blonde,
Admirable mantean
Qui la couvre et l'inonde,
Flottait de bas en haut.

Car Eve devait tre
Blonde, cette blondeur
Etant aux yeux du Matre
Innocence et candeur.

Quant aux deux grandsayeux d'Eve,
Les ayant vus baisss,
Les ayant vus en rve
Et de loin... je ne sais.

#Que sait-on, chre Dame?
Pourtant dire je dois
Que la premire femme
Se mouchait dans ses doigts.

J. GENTIL.

L'American du Lac Charles
fait les remarques suivantes sur
les avantages que possde le sol
de la Louisiane:

1. e.icune rcolte faite sur
une fermle des Etats du Nord
ne demande aussi peu de travail
que la culture du riz, oeu gard
au revenu net.

2. Aucune rcolte sur une
ferme du Nord n'est aussi sr,
que celle duqriz.

3. Aucune jolte d'une
ferme du Nord ne produit, 
l'acre, plus d'un dixime des r-
sultats obtenus de la canne I
sucr.

4. Un acre d'oranges, de ci-
trons, de pacanes, de noix don-
ne, comptant quatre fol% autant
qu'une acre de pommes et il rap-
portera plus longtemps. Il ne
cote pas plus planter.

5. La figue est le plus sr
des fruits. La valeur annuelle
d'un acre de figujersj'est jamais
au-dessous de *300 par an.

6, La poire, la lprung la
vigne rapportent ici deux fois
. qu'elles donnent au cultiva-

beur du Nord.
7. Tous les produits dont

nous venons de parler, viennens
on grande abondance -dans le
sund-ouest de la Louisiane. Tout
ce gain vient s'ajouter celai
qui provint des produits princi-
paux de la furme, tels que l'a-
voine, le mals, la pomme de
terre et les racines de toutes les
es-eg

8. La construction d'une
masaoin, dans le sud-ouest te la
Lonislane, cote moiti moins
<m'aeu Nord.

9. On se fait, bien moins
de frais, un intrieur conforta-
ble; on fait moins de dpenses
pour les vtements; on ne d-
bourse pas on dixime pour le

shaftage, et la terre cote dix
fois moins,

La Chine exporte son oineil-
lear th6 en Russie pour Pusage
de la cour et de l'aristocratie
Les feuilies cotent $4 la livi.
dans le commerce duo gro t
elle se veudent $7 la livre on
dtail St. Petersbnrg..
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A N OF TERROR
, • UNEQUALED IN
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THE HISTORY OF MERCHANDISE I
:0:-

A SLAUGHTER OF GOODS
----- 0-

I Come and See! Come and See !
-o-

Throughout the balance of the summer my large stock of

Summer Goods
W'ILL BE SOLD AT

SURPRISINGLY LO•S •IGURES
-o-

Don't Delay ! Don't Delay !
Those who Come Early ,11 Get the Pick !

. JOBS IN 'ACES,
Embroideries, Low Quarter Sho , Lawns, Mosquito Bars,

& c, &c. c.

(Sunh as Chemises, Dra s, Skirts, Petticoats,)

A SPE ALTY.

HEAD ARTERS
FOR-

Wagons d Furniture.
-o-

ISIT MY

SHOE MPORIUM.
Don't n s it ! Don't miss it!

-:o:-

Awaiting YOUR patr cage, I am,
Very respectfd ly,

IJOS. Bl"EI OC et,4rner of Main and Bellevue Streets.
- --- ~---. ------- i

JUDICIAL NOTI S

Probate Court. Porish of St. LJatn ry, No. 1702

SESTATE OF GEn.esIME FONTENOT.
By virtue of an order of the IHonor.lble the

Probate Court in and for the parish of Saint
Landry, there will be sold at public auction,
to the last and highest bidder, by the under-
signed administratrix or any duly qualified
auctioneer, at the last residence of the deceas-
ed, in Old Grand Prairie, parish of St. Lan-
dry, on THURSDAY. January 24th, 1889,
the following described property, onging
to the estate of Girusime Fontenot, ased,
late of the parish of St. Landry, to-wit:

1. The plantation upon which the deceased
last resided, situated in Old Grand Prairie,
bounded on the north by property of Mrs.
Ezra Martin (formerly Ittrs. John Smith), on
the south by same, on the east by lands sup-
posed to belong to Moore, on the west by Oz6-
m6 Fontenot, containing one hundred and
sixty arpents, with all the buildings and im-
provements thereon.

2. One dun colored Creole horse.
3. One dun colored cow with calf.
4. One two-year old dun colored heifer.
5. One branding iron.
6. One lot of plows and gears.
7. One two-horse wagon.
8. One clock.
9. Household furniture.

10. Crockery and kitchen utensils.
11. One loom, &c.
Terms and Conditions.-The land to be sold

on a credit df one and two years from the day
g sale-ten per cent on the whole adjudica-

tion to be paid .sh on the day of sale. Pur-
chasers to give and grant a special mortgage
and vendor's priviege upon the land until
full and entire payment c principal and in-
terest, and in addition thereto to give onegood and solvent security to the satisfaction
of the administratrix; notes to bear interest
at eight per cent per annum from maturity
until paid. All movable property to be sold
for cash on the day of sale.

LOUISAslSHUFF,
Dec. 22, 1888. Adminietratrix.

C ONSTABLE'S SALE.

lstJustice'sCourt, Parish of St. Landry.
No. -.

BoARx or Poucz, Towa or OPELOUSAS, LA.,
LX REL. V. LASTRAPES, COLLECTOR, ETC.,
vs. Loos DEsMARAIS.

By virtue of a writ of Sf. ha., to me ,irrected
by the Hon. T. B. Brooks, Justice of the
Peaoe, 1st ward, in end for the parish of St.
Landry, I will proceed to sell at pub.
lic auction to the last and higlest bid-
der, on SATURDAY, the 29th day ,nd Decent-
ber, A. D. 1888, at 11 o'clock a. m., in front" of
the Cw rt house door, in the town of Opelon-
sas, prtish of St. Landry, the following des-
cribed property, seized in the abo'e entitled
suit, to.wi :

The undivided one-half interest in and to a
certain piece of ground in the towbt of Opelou-
sas, La., measuring ninety feet front on Mar-
ket street, and running back to liayon Tesson,
bounded north by property of Mi. Vilaseca,
south by property of heirs of Elizabeth Mar-
tin, deceased, east by Market strreet and west
by bayou Tesson, together with all the build-
ing.snd improvements thereon, consisting of
market house, warehousaend portion of store
now occupied by Louis Desmaiaiei.

Terms-Cash'.
ALPHONSE PRUDHOMME,

Constable 1st ward, parish of St. Lnadry.
Nov. 24. 'S -5t

IXPRIXERLE
-fl---n

OOURRIER DES OPELOIYSAS

Or atxkteit anos Bwreanx, des

iamg ioR8 tows ges, dte
S;~r _ de 0*userce.

~i~g~wraps
~:Jie Thk flOBi

Notice to _Taxpayers
I hereby give notice to all p•rsons conce nt d

that the Roll of 1888 has been delivered to me

and that I am prepared to collect all State,
Parish, Corporation Criminal, Levee and Poll

Taxes for the year 1888.

Persous owing taxes on movables only will

become delinquents on and after October set

next, and persons owning real estate will be-

Scome delinquents unless the taxes on same

are paid prior to January Ist, 1889.

Come and pay your taxes in time, to avoid

me the unpleasant duty of adding costs

thereto.

T. S. FONTENOT,

Sheriff and exofticio Tax Collector,

septl5tf Parish of St. Landry.

N OTICE.-U. S. Land Office, New Orleans,
Il La., Nov. 7, 1888.-Notice ishereby given
that the following-named settler has filed no-
tice of his intention to make'final proof in sup-
port of his claim, and that said proof will be
made before the Judge, or in his absence, the
Clerk of the District Court, at Opelousas, La.,
on Monday, December 31, 1888, viz.:

Privat Fratelle,
who made Homestead Entry No. 6183 for the
S E }, Sec 30, Tp 2, S R IEast, Louisiana
Meridian.

He names the following witnesses to prove
his continuous residence upoIn, and cultiva-
tion of, said land, viz.: Jos. Hdbert. Flodr-
nay H4bert, Hypolite Johnson. Addison John-
son, all of St. Landry Pa., La.

THOMAS J. BUTLER.
Nov. 24, 88, 6t. Register.

N OTICE.-U. S. Laud Office, New Orleans
11 La., Nov. 12,1888.-Notice is hereby given
that the following-named-lttler has filed no-
tice of his intention to nlff final proof in sup-
port of his claim, and that said proof will be
madebeforetheJudge or, in his absence' the
Clerk of the District Court, at Opelgpsas, La.,
on Thursday, January 10th, 1889, viz.:

Jean B. Miller,
who made Homestead Entry No. 7492,
for the 4 E ), Sec. 32, Tp 6, S R I E, Lou-
isiana Mffidian.

He names the following witnesses to prove
his continuols residence upon, and cultiva-
tion of, said land, viz.: Onezip Ledoux and
Auguste Ledoux, of St. Landry parish, La.,
Edgar Aguillard, of Acadia parish, La., and
Louis M. Courville of St. Landry parish, La.

THOMAS J. BUTLER,
Dec. 1,'88. 6t. Register.

25 CElTS,
POSTPAID.

A TREATISE ON

T'he EO•OR.E
AND HIS DISEASES.

Containing an Index of Diseases
which gives the Symptoms, Cause, and
the Best Treatment of each. A Table
giving all the principal Drugs used for
the Horse, with the ordinary dose, effects,
and antidote when a poison. A Table
with an Engraving of the Horse's Teeth
at different ages, with Rules for telling
the age. A valuable collection of Re-
ceipts and much other valuable infor-
mationt. Both in English and German.

0-PAGE set ostpaid to
100-P any addressfor

Address . Courier,
Opdeuase, La,

UNPRECEDENTED ATTRACTION!

ER A MILLION DI8
TRIBUTED.

La. S. .

Louisiana State Lottery

Company,

Incorporated by the Lekislature in 1868, for
Educational and Charitable purposes, and its
tranchise made :a part f the proesent State Con.
stituio, iin 1t-79, by an OVE IW III.~LMING
POPUIA ,I 1 V OTE .

-I'Ss--
GRIAND EXT'IRAOIDIINAlCY DIltAW INGS
Take place semi-anmu ally (June and Decem-
ber), and its GRANI% SINGLE NUMBER
DRAWINGS take place on each of the other
ten months of the year, and are all drawn in
public, at the Academy of Music, New Orleans,
La.

" We do hereby •'3etiy Itht we supervise
the arrangements lor all the Monthly and
Quarterly Drawings of lhe Louisiana'ate
Lottery Company, and in person nmainage and
control the Drawings themselves. and that the
sament are conducted with huonesty, fairness, and
in good faith toward all parties, and we author.
ize the Company to use this certificate, with
fac-similes of our signatures attached, in its ad-
vertisements."

G. T. BEAUREGARD,
.1. A. EIARLY,

Comlmissioners

We the undersigzned Banks and Banket
will pay all Prizes drawn in the Louisians
State Lotteries which may be presented at oun

Donnters .

R. M. WALMSLEY.
Pres. La. Nat. Bank.

P. LANAUX.
Pres. State Nat. Iathk.

A. BALDWIN.
Pres. N. O Nat. Bank.

CARL KOHN.
Pre. Union Nat Bank.

GRAND MONTHLY DRAWING
At the Academy ~,f Music, New thleans,

TUESDAY,

January 15th, 1889.

OAPITAL PRIAE, $800,000

100,000 Tickets at Twenty I)ol-
lars each. Halves $10; Quar-
ters 56; Tenths B2; Tweati
eths $1.

LIST OF PRIZES.
1 PRIZE OF $300,000 is......$300,000
1 PRIZE OF 100,000 is...... 100,000
1 PRIZE OF 50,000 is...... 50,000
I PRIZE OF 25,000 is.-.... 25.000
2 PRIZES OF 10,000 are.... 20,000
5 PRIZES OF 5,000 are..... 2P)00

25 PRIZES OF 1,00Vare..... 25.000
100 PRIZES OF 500 are..... 50,000
200 PRIZES OF 300 are..... 60,000
500 PRIZES OF 200 are..... 100,000

APPROXIMATION PRIZes:

100 Prizes of $500 are...........$50,000
100 Prizes of $300 are ............ 30,000
100 Prizes of $200 are ............. 20,000

TERMINAl. PRIZES:

999 Prizes of $100 are........ 99,900
999 Prizes of $100 are......•. 99.900

3,134 Prizes amountinlto.... $1,054,800
NOTE -Tickets drawing Capital Prizes are

not entitled to Terminal Prizes. -

NoTm.--Tickets drawing Capital Prizes are
not entitled to terminal Prizes. A ticket
drawing a three number terminal prize, will
not be entlitled to a two number terminal
prize.

% FOR CLUB RATES or any lurtlher in for

mation apply to the undersigned. Your
handwriting must be distinct and Signature
plain. More rapid return mail deliverl wil
be assured by your enclosing an envelope
bearing your full address.

Send Pofbl Notes, Express Money Orders
or New York Exchange in ordinary iltter
Currency by Express (at our. expense) ad
dressed to

M. A. DAUPHIN,
New Orleans, La.

ADDRESS REGISTERED 4ETTERS TO

New Orleans National Bank,
New Orleans, La

REMEUBER THAT ONE
DOLLARis thie Price o the smallest part
or fraction of a ticket irsuein any drawing.
Anything in our name oelered at a ker prece, ,.
either a counterfeit or swindle.

"RBENEXEIB also, tIat the payment of all
Pri.es ti O UARAN)2C.2+ZD BY POUR NA-
TZONAL BANKS,`bf New Orlcans, and the
icketst ae signed byjthe Pesident of an nsti-
t~tin, whos charrtered his are rccgntsed in
Use hiEholt Cour.; there ore, beware of W*
#Mt QI wad anonymous s ores."

IC
At Louis

A t one

BIy the iL I half h
At retail, i2 cuts per p l " -

BOTTLED BEER
(N\ ICE-(luarts 1'0 cents; pinta 10 t,

5 (ents per Gla•+
i llt li a! li); l" I ,rl Beer Garden.O-i CROCERIllra •

COFFEE --
Cheapest EpIURFLOU RCheapest and Best Liquors,
Cheae st and bst Tobacco audclelousas; Largest Tobacco •n are in

Store in town; Smoker,'articlegar
Cutlery, Hardware, Glass ,

Iin and Crockery,
&c., &c.,At Louis Desmarais' Grocey

Market Street, Opelousas, La

LUMBER ! LUMIBER
MILMO, STOKOE & CO.,

DEALER' IN

ROUGH AND DRESSED CYPRESS aP&r
LUMBER,

Dimension S h ingles & Mouldin'
I CY PREISS DOORS, -
Blinds, Sashl, Walnut Stair Ralls, Baluster

and Cisterns Made to Order.
SPECIAL ()II)ERS cut out at the Mill withpr'mlItnuss. JNO. S. HOSEA, A g.

OFFICE.& YARD
Neaur I:ilroad Depot. Opelousas, La.

The How Will You Have 'ip
O)YST'IL SALOON

SAND-

It N 'T A R ANTH-__AS cc,,p',,p ed at thec. '(,rner of Jlarketasd
Bellevue sts., opposite the MarketHote.

Will alwaays ihe supplied with the beatthecountry affords.

Oysters, Fisla.Crabs & lhirlMl
will be kept throughoot the season, Peace.Makers a specialty.

M VILASECA,
t'roprie tor and Manager

Opelousa., Oct. 13, 1883. '

B. A. Littell,
PHYSICIAN & SURGEON

PFFICE
At Littell' Drug Store, Main Street,

OPELOUSAS,A;. :21, lK•48.-tf

DR. V. K. IRION,
DENTIST,

Opelousas, La.
Office on Market street, adjoining Black

& Morris. glee. 10O-f.

DR. E. J. CHACHERE,
DENTIST.

Oflce at his father's residence, Main Street,
O(PEI.OUSAS, LA.

tall. froi, the coultry promptly responded
to. Jan 21.

JOSEPH M. MO RE,
ATTORNEY AT LA\,H AS resumed the practice of his profession

and will practice in the Courts of Saint
Landlry and Acadia. Office on llellecuestreet
near corner of Market. Opelousae. jy7tf

J. 1B. SA N JOZ & BRO.
}lave 'l Iiii1'g stock off

('Vrria ges. Hack. Bii gies. Gils,
&C.. (CC.,

\WI~1(II 7111'.1 AR SELLING AT 1IHE

4;L(uJFEST LIVING P:ICES.*
? C'a]! aud examiut. ,j

OWN `-\
MAKE

For Sale by J. MEYERS & CO., Opelousa, i.
Money Refunded if not as Represented.

F. F. HANSELL & BRO.
Publishers, Booksellers and Statioaes

WHOLE~SALE DEAIERS IN

Druggist Sunuries and Notionsr
28 AND 30 CAMP STREET,

New ORLEANS, LA.

Represented by J. B. Clements. r

JOHN HENRY,
Late with Nelson McStea,

Generrl Commission
-and-

Country Produce Merchant,
-DEALER IN-

Eggs, Poultry, Game, Cabbages, PotatO,
Onions, Garlic, Nuts, Beans, Peas, Cotton,
Sugar, Rice, Etc 8S Decatur Street,

P. O. Box 3159. New Orleans, La.

KAHN & LEVY,
General Commission Merchant

113 Poydcas Street,
Near Camp, NEW ORLEANS. LA.

P. O. Box 2004.
Consignments of Rough Rice, Hides, Wool and

all Couentry Produce respectfully solicited.
f..Special attention paid to purchasing goods

of all kinds. [Non 12

VICTOR LATOUR ARMAND M. )ELAVALLADS

LATOUR & CO.
Cotton, Sugar, and General Co at

mission Merchants.
57 Carondelet street, New Orleans, La.

Special attention given to the purchase and
sale of Southern products and Groceries on
Commission. Our particular attention is giv
en to the sale of eggse June 9-6m

Cosmopolitan Restaurant
AND HOTEL,

Nos. 13 and 15 Royal street, Now Orleans, La.,
having been thoroughly refitted, refurnished
and painted, is now open for reception of
guests. WIDOW GERMAIN ESPY, succes-
sor to L. Chaplain, Proprietress.
American Plan. Basth RooUs.

Taken Up as an Estray,
B Y the undersigned at Prud'homme City,

a black American mare MULE, both
front feet shod, and branded on the left shoul-
der thus: G X. The owner is requested to
come forward, prove property, pay charges
and take her away. J. C. CHACHFRE..

Prud'homme City, Dec. 8, '88-5t.

Bring Me Your Cotton Seed.
I will pay the highest marhef price in cash

for Cotton Seed, at my office near the railroad
depot, Washington, La.

ST. C. DERB8.
Washington, Sept. 15, 1888. C 3m


